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NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 À  la  suite  du  projet  d’aménagement  d’un  habitat  pour  les  seniors,  un  diagnostic
archéologique prescrit par le SRA a eu lieu rue Anatole France au lieu-dit Les Sables.
Cela représentait une superficie de 15 007 m2 en plein centre du bourg.
2 De nombreux indices d’une occupation humaine sont recensés sur le territoire de la
commune et mentionnés dans la base Patriarche. Autour du secteur concerné par le
diagnostic,  plusieurs  vestiges  de  l’époque  médiévale  témoignent  de  l’ancienneté  du
bourg : église Saint-Michel, la léproserie des Mérigots, le Logis de Pindray.
3 On peut noter aussi la présence d’une série de sites du Bronze ancien connus dans ce
secteur d’Angoulême, tous distants de 1 à 1,5 km de la rue Anatole France, le Camp de
Recoux à Soyaux dont l’extrémité nord du plateau est occupée du Chasséen à l’âge du
Fer,  les  berges  de  la  Font  Noire,  au  Champ  des  Rochers,  à  Soyaux,  le  Camp
d’Entreroches à Magnac-sur-Touvre, le Bois de Mativo, à Magnac-sur-Touvre, le camp
de Bois Menu à L’Isle d’Espagnac occupé de la fin du Néolithique au Bronze final IIB et
la nécropole au lieu-dit Bel Air en 2004.
4 L’opération  rue  Anatole  France  a  permis  de  mettre  au  jour  une  occupation  du
Néolithique final/Bronze ancien reconnue essentiellement par la présence importante
de  mobilier  lithique  (599 pièces)  et  céramique  (242 tessons),  concentré  sur  trois
tranchées (sur neuf) représentant deux locus.
5 Les deux sites apparaissent entre 40 et 60/80 cm de profondeur dans des sables, sans
aucune structure associée dans les tranchées.
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6 Les deux locus, séparés spatialement de plusieurs centaines de mètres, sont sans doute
peu distincts dans le temps. Dans le premier cas ils témoigneraient d’aires spécialisées,
l’une au niveau de la tranchée 1 plutôt tournée vers le façonnage et l’utilisation des
microdenticulés,  l’autre  par  la  diversité  de  l’outillage  répondrait  plus  à  une  aire
d’habitat ou de rejet des objets courants de la vie quotidienne.
7 Parallèlement,  dans deux autres tranchées,  assez proches du locus 2,  des structures
fossoyées, fosses et trous de poteaux ont été repérées et pourraient lui être attachées.
Du mobilier du Bronze ancien a été recueilli dans leurs comblements.
8 Une fouille complémentaire et des analyses plus poussées de ce site permettraient de
préciser le statut de ce site et de renseigner une période encore mal documentée.
 
Fig. 1 – Tranchant de hache polie
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